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1 Cette opération de fouille  fait  suite  à  un diagnostic  archéologique réalisé  en 2016 à
l’emplacement d’une future zone pavillonnaire dénommée Zac des Hauts Prés. Il s’agit
de la deuxième tranche du projet d’aménagement, dont la première a également fait
l’objet d’un diagnostic. Le projet de lotissement couvre une superficie d’une trentaine
d’hectares longeant la marge occidentale de l’urbanisation actuelle de la commune. Il se
situe au sud de la RD 35, reliant Douvres-la-Délivrande à Tailleville, petit bourg situé à
l’ouest, à seulement 3 km du trait de côte de la Manche. La découverte de monuments
circulaires et de vestiges funéraires a généré une prescription de fouille préventive sur
une superficie de 7 000 m2, répartie en trois zones d’ouverture.
2 Deux zones, chacune d’une superficie d’environ 1 550 m2, ont permis d’identifier quatre
monuments circulaires, dont trois situés dans la même fenêtre et associés à un petit
groupe  funéraire  en  périphérie  (zone 2).  Les  cercles  dans  cette zone  apparaissent
comme  un  ensemble  agglutiné  autour  d’un  monument  principal.  Ce  statut  de
monument  principal  est  supposé  à  partir  des  dimensions  importantes,  d’un  double
enclos et en raison de la configuration des deux autres cercles autour. L’un d’eux se
greffe  sur sa face nord-ouest ;  l’autre est  indépendant mais  de petite  taille.  Chaque
cercle enferme une tombe centrale, dont les ossements ne sont pas conservés. Seules
quatre tombes parmi la dizaine de possibles sépultures en périphérie ont conservé des
restes  osseux  grâce  à  la  profondeur  plus  importante  des  fosses.  Des  analyses
radiocarbone sur ces os ont fourni une attribution chronologique du Bronze ancien/
moyen, une datation qui est également retenue pour un vase déposé dans la tombe
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centrale du plus grand monument. Le quatrième cercle, apparu isolé dans la zone 3,
enferme aussi une tombe centrale dépourvue de restes osseux. Ces quatre monuments
et les fosses sépulcrales associées présentent une cohérence dans leur organisation,
respectant  tous  une  orientation  nord-ouest – sud-est.  Ils  s’inscrivent
vraisemblablement dans un vaste domaine funéraire, dont les fenêtres de fouille n’ont
apporté qu’un aperçu très limité.
3 La zone de fouille la plus importante couvre une superficie de 3 900 m2 et a permis de
confirmer  la  présence d’un  petit  groupe  funéraire  de  la  période  de  transition  du
premier au second âge du Fer. Le nombre de fosses d’inhumation est toutefois limité à
sept et les restes osseux ne sont pas conservés. Seule la présence de parure dans deux
tombes confirme la vocation funéraire des vestiges. Il  s’agit de torques, bracelets et
anneaux  de  chevilles  en  bronze.  Cette  zone  a  également  permis  de  mesurer  la
complexité et le caractère diachronique du réseau parcellaire, dont la fondation des
premiers linéaments remonte à la même époque que l’installation des tombes, soit à la
fin du premier ou au début du second âge du Fer.
4 Une tombe à inhumation isolée a été mise au jour dans le fossé du monument circulaire
de la zone 3 et remonte également à cette période au vu de la parure qui est associée au
défunt. Sa position au sein du fossé met l’accent sur l’ancrage pérenne des monuments
de l’âge du Bronze dans le paysage à travers les siècles. Dans cette même zone ont été
mis en évidence des fossés parcellaires et quelques fosses contenant du mobilier divers
dont des fragments de poterie, des rejets de fours et de consommation. Ils suggèrent la
présence d’une occupation domestique dispersée au sein d’un parcellaire daté du début
du second âge du Fer, voire peut-être de la fin du premier. Ces observations renforcent
les suppositions émises à la suite des deux tranches de diagnostics, à savoir celle d’un
réseau parcellaire étendu occupé ponctuellement par des petites entités domestiques. Il
s’agit d’une forme d’habitat dispersé qui peut être qualifiée de parcellaire loti et dont
on connaît maintenant plusieurs exemples en Plaine de Caen pour la fin du premier au
début du second âge du Fer. La présence du petit groupe de tombes et d’une sépulture
isolée  au  sein  de  ce  parcellaire  est  à  l’image  du  caractère  morcelé  de  cette  forme
d’habitat pour cette séquence chronologique.
5 Enfin, la fouille a également permis d’identifier plusieurs vestiges liés au débarquement
des forces alliées lors de la Seconde Guerre mondiale.
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Fig. 1 – Plan général de la fouille
DAO : C.-C. Besnard-Vauterin (Inrap).
 
Fig. 2 – Fouille d’un monument funéraire de l’âge du Bronze ancien/moyen
Cliché : C.-C. Besnard-Vauterin (Inrap).
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Fig. 3 – Sépulture de l’âge du Bronze ancien/moyen
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